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Technical and Bibliographie Notes/Notes techniques et bibliographiques

The Instituts has attempted to obtain the best

original copy available for filming. Features of this

copy which may be bibliographically unique,

which may alter any of the images in the
reproduction, or which may significantly change
the usual method of filming, are checked below.
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Covers restored and/or laminated/
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Le titre de couverture manque
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Coloured maps/
Cartes géographiques en couleur

Coloured ink (i.e. other than blue or black)/

Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

I I

Coloured plates and/or illustrations/

Planches et/ou illustrations en couleur

Bound wÀth other matériel/

Relié avec d'autres documents

Tight binding may cause shadows or distortion

along interior margin/
La reliure serrée peut causer de l'ombre ou de la

distortion le long de la marge intérieure

Blank leaves added during restoration may
appear within the text. Whenever possible, thèse
hâve been omitted from filming/

il se peut que certaines pages blanches ajoutées

lors d'une restauration apparaissent dans le texte,

mais, lorsque cela était possible, ces pages n'ont

pas été filmées.

Additional comments:/
Commentaires supplémentaires:
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L'Institut a microfilmé le meilleur exemplaire
qu'il lui a été possible de se procurer. Les détails

de cet exomplaire qui sont peut-être uniques du
point de vus bibliographique, qui peuvent modifier

une image reproduite, ou qui peuvent exiger une
modification dans la méthode normale de filmage

sont indiqués ci-dessous.
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Pages damaged/
Pages endommagées

Pages restored and/or laminated/
Pages restaurées et/ou pellicu'ées
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Seule édition disponible

Pages wholly or partiaily obscured by errata

slips, tissues, etc., hâve been refilmed to

ensure the best possible image/
Les pagbs totalement ou partiellement

obscurcies par un feuillet d'errata, une pelure,

etc., ont été filmées à nouveau de façon à

obtenir la meilleure image possible.

This item is filmed at the réduction ratio checked below/
Ce document est filmé au taux de réduction indiqué ci-dessous.
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The copy filmed hère has been reproduced thanks
to the generosity of :

Bibliothàque nationale du Québec

The im&ges appearing hère are the best quality

possible considering the condition and legibility

of the original copy and in keeping with the

filmipg contract spécifications.

L'exemplaire filmé fut reproduit grflce à la

générosité de:

Bibliothèque nationale du Québec

Les images suivantes ont été reproduites avec le

plus grand soin, compte tenu de la condition et

de la netteté de l'exemplaire filmé, et en
conformité avec les conditions du contrat de
filmage.

Original copies in printed paper covers are filmed

beginning with the front cover and ending on
the last page with a printed or illustrated impres-

sion, or the back cover when appropriate. Ail

other original copies are filmed beginning on the

first page with a printed or illustrated impres-

sion, and ending on the last page with a printed

or illustrated impression.
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Les exemplaires originaux dont la couverture en
papier est imprimée sont filmés an commençant
par le premier plat et en terminant soit par la

dernière page qui comporte une empreinte
d'impression ou d'illustration, soit par le second
plat, selon le cas. Tous les autres exemplaires
originaux sont filmés en commençant par la

première page qui comporte une empreinte
d'impression ou d'illustration et en terminant par

la dernière page qui comporte une telle

empreinte.

The last recorded frame on each microfiche

shall contain the symbol —^(meaning "CON-
TINUED"), or the symbol V (meaning "END"),
whichever applies.

Un des symboles suivants apparaîtra sur la

dernière image de chaque microfiche, selon le

cas: le symbole — signifie "A SUIVRE ", le

symbole V signifie "FIN".

Maps, plates, charts, etc.. may be filmed at

différent réduction ratios. Those too large to be
entirely included in one exposure are filmed

beginning in the upper left hand corner, left to

right and top to bottom, as many frames as

required. The following diagrams illustrate the

method:

Les cartes, planches, tableaux, etc., peuvent être

filmés à des taux de réduction différents.

Lorsque le document est trop grand pour être

reproduit en un seul cliché, il est filmé à partir

de l'angle supérieur gauche, de gauche à droite,

et de haut en bas, en prenant le nombre
d'images nécessaire. Les diagrammes suivants

illustrent la méthode.
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EPOQUES pour TAnnée 17&5.

PN compte depuis la création du Mondel
jufqu*à la venue àtjcfus Chriji^ 400i|

ans.

Depuis le Déluge univerfel jufqu'à préfentil

4129 ans.

Depuis la Naiflancc de N, S. Jefus Chriji,\

Depuis la correâion du Calendrier Grégo-
rien, 203 ans.

Et du Règne de Georce IIL Roi de la

Grande-Bretagne, &c. 25 ans.

COMPOST ECCLESIASTIQUE.
Nombre d*Or, 19. lEpafte, 18.

Cicle Solaire, 2.
|
Lettre Dominîc. B«

IndiAion, 3. | Let, du Martirologe, t.

FETES MOBILES.
Septuagéfime le 23 Janvier.

Cendres le 9 Février.

„ Fâque le 27 Mars.

Rogations les i , 3 et 4 Mai.
Afcenfion le 5 Mai.
Pentecôte le 15 Mai.
Trinité le 22 Mai.
Fcte.Dicu le 26 Mai.
Avent le 27 Novembre.

Les QUATRE TEMS.
Lq$ 16. 18. 19. Fev.

Les 18. 20, 2î, Mai,

Les 21. 23, 24. Sept,

Les 14. 16. 17. Dec.
\

' •^mMm*mlê»it:kmm*

t



7^S^
lu Moncfel

[i/?, 4001,

|à préfentj

W CBrifi\

îf Grcgo»

IRoi de la

{* Sept.

^ Dec.

Les Douze Signes du Zodiaque.
<r Le Bélier, Aries.

b Le Taureau, Taurus. ^*

H Les Gémeaux, Gemini*

SS L^Ecrevifle, Cancer.

SI Le Lion, Lio.

151 La Vierge, Firgo.

€ti La Balance, Liùra,

- tri ^^ Scorpion, Scorpio.

^ LeSagitaire, Sagittarius.

Vf Le Capricorne, Capricornus»

;z: Le Verfeau, Jquarius^

X Les Poi fions, ///?«.

Les SEPT PLANETES.
1^ Saturne.

% JupUer».

S Mars.

O Le Soleil.

î Venus.

$! Mercure.

O La Lune.

Figures des LUNAISONS.
Nouvelle Lune | O Pleine Lune.

lier. [ ([D. Premier Quariiei Dernier Quartier,

Commencement des Quatre Saisons.

Le Printems le 20 Mars à oh. i im* Matin.

L'Eté le 20 Juin à çh. 54m. Soir.

L'Automne le 22 Septembre à çh. 38m.
Matin.

L'Hiver le 21 Décembre à 4h. im. Matin.
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eCLlPSES.
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II n'y aura cette Année aucuno
ECLIPSE vifible à Québec.

*

" I '-IW-H —Il » uimr-

Explication du Calendrier.

La première Colonne contient les jours

du Mois ; laféconde les Fêtes j et la troijie^

vie le Leveret Coucher du Soleil: Confequem--

ment la première ligne du mois de janvierfe
lira ainfi: premier jour du Mois^^^Circon^

cijion.'^le Soleilfe levé à 7 heures ^.^.minuteSj.

etfe couche à 44 minutes avant 5 heures.

N. B. Dans la Colonne des Fêtes le

mot Vigile ne defigne quQ VOffice^ et non le

yeune ou VAbjiinence. ...

II ^ La lettreM précisée ^de deux'^pôînts

ft^yirtiii onfait mémoire de quelques Saints^

jo
ilciRC
B loaav(

>oaav<
Oftav
Delà
EPIPl

3
41'

5
6

7
S

B |i. api

10

II

12

ï3

14
15
B
17
18

19
ao
21
22
B
24
^5
26

27
28

oaa\
Hilai

Paul

2. N
Anto
Chaii

Canu
Fabie

Agnî
Vinc

SEP*
Tim
Con^

Poli

Jear

IMarFrar

SE>
Piei
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oifie^

uerri"
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''con-
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JANVIER a XXXI Joùitâ.

([ Le 3 à loh, iim. du Soir.

Le lo à loh. 5601. du Soir.

D Le 18 à oh. 46m. du Matin*

O Le 25 à 3h. 43m. du Matin.

Jo
1

B
3

4
5
6

7
8

B
10

II

12

13

14
15
B
17
18

ï9
20
21

22
B
24
^5
26

27
28

29
B
31

FETES.
CIRCONCISION.
Oétave Etienne. ..2M«
Oélave Jean, ..iM,
0(5lave Innocens»

De la Vigile. ..iM,

EPIPHANIE. Odâve.

1. après PEpiphanle. ..iMt

.•iMi '

0£lave Epîphanîe,

Hilaire. ..iM.
Paul hermite. ..iM.

2. NOM DE JESUS. ..M.

Antoine.

Chaire S, Pierre Rome ..2M NaiJ/', delà

Canut. .,iM. [Reine.

Fabien, &c.
Agnè'.
VSncçor, &c, md'J3Dln(i,
SEPTUAGESIME. M.
Timothée.
Conv. Paul. ..iM.
Policarpe.

Jean Chryfoft. P. Ju^. Frédéric né

Marcel. ..iM.
François de Sales,

SEXAGESIME, Rc] C. n^art.

Pierre Nolafc.

LQC
7
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FEVRIER a XXVIII Jours.

([ Le 2 à 7h. 42m. du Matin,



RS.

|lo c

'^ S
9 5
7 5
^ 5
4 5
3 5
' 5

58 6
' 57 6
• SS 6

53 6

5* 6
50 6
48 ^
47 6

45 6

44 6
42 6
40 6

39 6

37 6
56 6

J4 6
;2 6
[o 6

9 6

"**
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M A R s a XXXI Jours.

([ Le 3 à 3h, 55m, du Soir.

% Le 10 à 4h. 46(11. du Soir,

D Le 17 à 9h. 911. du Mutin^

O Le 25 à 4h. 50m. du Soir.

J"



I

m&f

AVRIL a XXX Jours.

a Le a à loh. 14m. du Soir.

9 Le 9 à yh. 45m. du Soir.

]) Le 17 à 3h. 4m, du Malin.

O Le 24 à iih. 6m. du Matin.

X

2
H
4
r

6
•7

8

9
B

12

13

ï5
16
B
18

î9
fto

21
22
a^
B
«5
a6
27
28

29
3o|

FETE 6..

Quasi MODO.
Ilidore.

Vincent Ferrîrr.

ANNONCIATION.
Renoifl-,

Friînçois de Pauîe»

De la Ste. Vierge.

2.

Léon*

Fîerménégîlde.

Tiburce, &c«

De la Ste. Vierge»

3, St£. Famille*

Anfeîme.
Soiere, &c*
George.

4.

Marc, j^bftin, Prêcefs,

Clet et Marcellin*

Vital,

Pierre Mart.

Catherine de Sienne*

••zMr

P. Mary fi/e^

LQC
5

5

5

5

5

34
3*
30
28

^7

5 ^4
22
20

19
17

'5

14
12

II

9

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5
4
4
4
4
4
4
4

7
6

4
3
I

o

58

57
55
54
5'^

51

49
448

7

7
7

7

7
7

7

7
7
7

7
7

7
7
7

7
7

7
7

7
8

8

8

8

8

8

8

3
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MAI a XXXI Jours.

1 $ Le I à6h. i4nT. du Matin.



Il

f

J U I N a XXX Jours.

Le 7 à 8h. 48m» du Matin.

]> Le 15 à 2h. 4311). du Soir»

Le 23 à 5h. 36m. du Matiflr

([ Le 29 à 2h. 55111. du Matin*

Jo
I

FETES.
1 I

a JOCTAVE Fête-Dieu. ..M.

3 iPhillipe de Néri

4 Ubalde. Roi GEORGE IIL ni.

B
6

7
S

9

31
B
'3

15
16
ï7

B
fto

21
22
»3
a4

B
27

29

3 . Pr. Erntft Augujîui nu
Norbert,

Venant.
Bernardin.

Madeleine de Pazzîs. ..iM.
Marguerite. Pre, AmeHa Sopbta née»

Barnabe.

4. Jean à Facundo. •.2M»
Antoine de Pade.

Bafile»

Vite, &c.

De h Stc. Vierge. ,.M#

5. ..iM.

Julienne, ..iM.
Plui longjour.

Paulin.

De la Vigile.

Jean Baptiste.
yeune,

6, Jean & Paul. S, J. B.

Jeuntt Léon. •,2M.

Fier HE & Paul, OBave.

«•2M.

30 jCommt Su Paul. «i2M,

L
4
4

4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4

12 o

II 8

10 8

10 8

98
8 8

8 8

78
7
7
6

6

6

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5
6

6

6

6

6

7
7

8

8

8

8

8

8

%
S

8

8

8

8

8

8
8

8
8

8

8

8

8

8

h
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Jo
I

2
B
4

i

7
8

9
B
II

. 12

x6
B
i8

ï9

22

23
li

26

27
28



JUILLET a XXXI Jours.

Le 6 à oh. I2in. du Soir.

]) Le 15 à oh. 2701, du Matin»

O Le 21 à 5h. ^Zm, du Soir.

([ Le 28 à 4h. iim. du Matin.

Jo FETE
I \0£1ave» Jean Baptifte.

B
4
5
6

Vifitation. •.2M.

S.

••iM.

• • IM. Cannicule commence %

Oélave Apôttes»

a?

28

29

3

,.iM,
••-iM«

8 Elizabeth.

9 De la Ste. Vierge.
B 8. DEDICACE Oaave.. ..iM.
11 VII Frères Martyrs. ..2M.
12 Jean Gualbîrt. ..2Mi
13 Anaclet. ..iM.
14 Bonaventure. ..iM*
15 Henri. ..iM.
16 N. D. du Mont Carinel.

B 9. 0£î, Dédicace Sol. Jacq.
18 Alexis. ..iM.
19 Vincent de Paul.
20 Margueritte.
21 Praxede.

22 Marie Madeleine
23 Appolinaire. ..2M.
h lo. Sol. Anne. .'.Mt

25 Jacques. ..iM.
26 Anne.

Pentaleon.

Nazaire, &C4
Marthe.

'

.,iM.
De la Ste, Vierge. ..iM,

LQC
I4 8 8

488
498
498
4 70 8

4 10 8

4 " 8

4 12 8

4 13 8

4 13 8

4 14 8

4 15 8

4 16 8

4 17 8

4 18 8

4 18 8

4 20 8

4 20 8

4 22 8

4 23 8

4 24 8

4 25 8
4 26 g

4 27 8
28 8

29 8

30 8

32 8

4
4
4
4
4 33 8

II. Ignace. ..iM.
4 3^

'4 3<

,^ 8

,6 S



A O U s T a XXXI Jours.

9 Le 4 i loh. 37m. du Soir.

} Le 13 à 2h. 33in« du Matm.
O Le 20 à oK 58^nt« iu Matm.
({ Le ^7 à 4h« 40m, du Matin*

Jo F E r
I Pierre aux LienSt

z Etienne.

3 Invent. Etienne*

4
5
6

Danninique.

N. D. des Neiges,

Jeune, Transfiguration»

B ;i2« Cajetan. Sol. Laur,
.iiM.
•.zM*

CanrtUuîefin*

Pr, de Cal, ni.

Cyriacv &c.
De la Vigile.

Laurent* Oéfatvti,

..iM*
iClaîre. ««iM.
Jeune, ..iM*
:I3. .,zM.
ASSOMPTION. Oâlave,

Hyacinthe. .«zM. Pr, Fred, ne,

Oûave. Laurent. ..iM
fiM,

Bernard. ..iM.

14. Joach. SoLBar. ..zM. Pr, GMen,
0£^ave Aflbmp. ...iM*

Phillipe Benitiért ««iM*
Bartihelemi.

Louis*

Zéphyrin.
De la Ste. Vierge.

15. Auguflin. Sol. Louis* ..zM*
Décol. J. Bapt, ,.iM.

3olRofede Lima. " ..iMt

31 'Raicnond Nonnat*

8

9
xo
XI

IZ

ï3
B
15
16

17
i8

ï9
20
B
22

»3
24
^5
26
r,7

B
29

«e

4
^4

4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

5

OC
37 8

38 S

40 8

41 8

42 8

44 8

45 8

47 8

48 8

49 8

51 8

52 8

54 8

55 8

57»
598
o 7
I

3

5
6
8

9
II

IZ

14
i6

17

19
21

22

7
7

7

7
7
7
7
7
7

7
7

7
7

7
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SEPTEMBRE a XXX Jours.

Le 3 à ih. 37nri. du Soir.

D Le II à oh. i5(n.du Soir«

O Le 18 à nh. 4701. du Marin.

([ Le 25 à 9h. 30m. du Matin.

z

2

3
h
5
6

7
8

9
10

B
Z2

H
'S
16

17

B
ï9

20

I

^^

22

^3

24
B
26

î^7

2g

^9

30

F E r F lî),

FETE DU SACERDOCE.
Etienne.

De la Ste. Vierge.

16. ^. S, M.M^ riavîcfi, vijff

,

Laurent Juflinieii.

Nâiîvilé. CSÎave, t.iM.
..iM.

Nicolas Tolentîn. ..îM.

17. Nom de Marie. Sol. Nat. t.aM.

L 0<^

Exaltation Stc. Croix. «.iMc
Oa. Nativité. ..iM.
Corneille et Cyprien» ..iM*
Stig, François.

18. Sol. Mathieu.
Janvier, &c.
Euftache, &c. ..iM,
^.Tems, Mathieu. ..rM.
Thomas de Ville-neuve. .. tM.
4 Tems, Lin. ..2 M, GEO,IIIccuron lezi,

^Tmx, N. D. de la Merci. ..iM.

19. Solem. Michel*
Cyprien, &c.
Côme, &c.
Vinctflas.

Michel, Pre, Charlotte née^

Jeiôme.

5 ^4 7



11 1

'
l

OCTOBREa XXXI Jours.

^HMIll MM*

9 Le 3 à 5h. 3im« du Matin.

]) Le lo à 8li. 3Xni. du Soir*

Le 17 à 9h. 41m. du Macin.

([ Le 25 à 6h. 17m* du Matin,

j»
I

B
3

4
5
6

7
8

B
10
II

12

ï3
14
ï5
B
17
|8

«9

22
B
24
25
26

27
28

29
B
3i

FETES.
Rémi.
20. Solem. Refaire. ttiM
Anges Gardiens
François d*Aflifc,

Placide, Sec,
. .

Bipno,
M«rc. ,,iM
Brigitte.

.
"'

21.

François de Borgîas,

Denys, &c.

Edouard.

Calixte.

Thercfe.

Hedwîdge.
Luc.

Pierre d'Alcantara..

Hilarîon» ..iM
De la Stc. Vkrgc.
7.3, N. D, de VicTOiR*. ..M

Cb ri Tante, &c.
Evarifte.

De la Vigile.

Simon et Jude,
Jeune, De la ^te. Vierge,

24. Sol. Simon, &c.
Jtiune, De la Vigile».

IfiM.CEO: IIL
GEO: ni. proclame.

LQC



rRs.
/r

6 13 6
6 15 6

6 17 6

6 18 6

6 20 6

6 22 6

6 23 6

6 25 6

6 27 fl

6 28 6

6 30 6

6 3:2 6

6 33, 6

6 35 6

6 36 6

6 38 6

6 40 6

6 41 6

6 43 6

6 44 6

6 /,6 6

6 48 6

6 49 6

6 51 6.

6 52 6

6 54 6

6 56 6

6 57 6

6 59 6

705
7 ^ 5
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H'

|0

1

.a

3

4
5
B
1
8

TOU
Trcpî

Char]

*5«

oa.

[toi Andf
Mart
Mart
26.

Dida

Geit

Greg

Dédi

Elizi

27. <

Préf

Ceci

Clér

Jear

Catl

Jeu
I.

I

Me
An



NOVEMBREa XXX Jours.

Le I à loh. 29in« du Soir«

]) Le 9 à yh. 23{ii,du Matîo.

O Le i6 à 4h.4oin« du Matin.

<[ Le 23 à ilh. 'Çm. Soir,

1
8

9
llo

In
Il2

B
IH

V^
16

18

19

fi

121

N
25

126

B
k8

I29

•viaati
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5.F jE T E
TOUSSAINT, Oaanje.

Pr'tnee Edottarà nié

Pre, Stifhia tut.

TrépaiTés,

Charles.

25t ..iM
Duc de Cumb. nC

06t, ToulT. ..iM Ppefjiugé Stpb'Mnét»

Pédic. Bafilic. Sauv.' é«xM
André Avcllin. * '.Si

M

Martin. ««xM
Martin Pape«

26.

Didace. ^^

Gertrude.

Grégoire Thauînat«rge#

Dédie. Bafîiic. Pierre.

Elizabeth* ..iM
27» &c. Sol. André> 4^c*

Préf«ntatlon.

Cécile.

Clément. ..iM
Jean de la Croix. .. iM Duc de Chuceft^ ne\

Catherine.

Jeuve* Delà Ste. Vierge. ..iM
I. De TAvent.

MeiTe de la Vigîle. ..2M
Andrc« ..iM.

^-t

L
7

7

7
7
7
7

7
7

7

7
7-

7
7

7
7

7

7

7

7
7

7
7
7

7

7

7

7

7

7

7
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5
6

II
12

ï3

?|5

^7
28

30
30
32

33
34
35
36

3«

5

S

5

5

$
15,5
i^ S
ifj 5
19 S
20
21
2£

^5

S

5
i
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5
5
5

5

5

S
36 5

37 5
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DECEMBRE a XXXI Jours»
I - -

4^ Le I à 5h. 571x1. du Mat.

]) LeSà ih«43n[i.duSoir.

O Lei5à6h. izm.duSoir.

([ Le24à 3h. om.du Mat.

Le 31 à iih. 491111

du Matin.

Jo

2

i
5
6

7
8

9
10
B
12

15

17
B
ï9
20
21

22

23
24
B
26

27
28

29
SO
3î

FETES.
Btbiane* ..tM
Fra$^oi8 Xav/er. ..iM
2. Solem. Frao^ois Xavier^ .«iM
Pierre Chrifologue. ••2M
Nicolas. ..iM
Ambroife. 4.1M
CONCEPTION. Oâiiwe. ..iM

..iM

..2M -

3. ..iM
Damafe. ..2M -.i

Lace. ••2M

4 Tems, ..iM
Oélave Conception. ..iM

4 Tems* Eufebe. i.iM

4 Tetns*

4. Solem. Thomas.

Meiïe de la Vigile. %,M , p,c*jour»

Thomas. ..iM

jeune. De la Vigile.

NOËL Oaa've,

ETIENNE. OBave* ..iM

JEAN. Gaanie, ..2M
înnocens, O^îwve» ••3M
Thomas. ..4M
Du Dirr, dicsTOa. , m4Î^1

Sylvcfl":. ..4^1

LQG
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h* 49^*
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Pour le 1

Pour lei

Charh
Françi

Lei paru

Cap St.

Roc,
Kam
au-de

St.Ang
Anne
les pâ

Château
La Petii

£bou
la Mi

Ste. Ml
N/B
St. ]

d'Or

de B
Paroiiîi

St. .

Pointe

Jacq
lest
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D I S t Ri CT DE ^U E S E C.
Pour le Diftria, - - "'-, - L. Robîné
Pour les paroifles de Beaumont, St. ^

Charles, St. Valier, Berthîer. St. fj, Rîverîrté

; François, St. Pierre et St. Thomas, j
Les paroifles de Cap St. Ignace, '\L. C. dé Confeient
* «'Iflct, St. Jean ct^t. Roc, f dit St. }îuëinj
Cap St. Ignace, St. Jean, Tldet, St. 1 *

Roc, Ste. Anne, Rivière Quelle, L^ ••• r*

Kamouraika, et les* autres paroifles l
^^*" ^''*"*

au«deflbus, 3
St. Ange Gardien, Château Riche, S. *!

Anne, St. Jdachiin, St. Fei'rol, et > Antt ^re^pkn

les paroifles de rifle d'Orléans, j
Château Riche, - - - A* Qrtfin^jufir^

La Petite Rivkre, la Baye St. Pabl, lesl
Eboulemens, Tlfle aux Coudres, txVjtan Ncron^

la Mal baye, A
Ste. Marie, St. Jofeph, St. François,

N« Beauce, paroifles Pointe Levy,
St. Nicolas, les paroifles de Tlfle ^LniiUMtrayé
d'Orléans et celles de la Seigneurie

de Beauport et Gàudervillé,

Paroifles dé Charlefbourg, Lorette et 7 U '^ Partet
St. Auguftin, / !•'' *

*

Pointe aux Trembles, les Ecureuils, ^
Jacques Cartier, Defchambault et I

les Grondines au Nord du fleuve, et yyeanPerrau!t

pour Ste. Croix et Lotbiniere au I

Sud du dit fleuve, J
Ste. Anne, Batifcan, Champlaîn €t ^
Cap la Madeleine du côté du Nord I

du fleuve, et pour St. Jean, St. ^C. "Lcvrard*

Pierre les Becquets et Gentilly, au 1

Sud du dit fleuve, '
Kamourafka, Rimoufkî inclus, ^^-Jacquti Colin.

St. Nicolas, St. Antoine, Lotbiniere et V *v^/>^^ Ca^^f
St^ Jean au Sud du fleuve, fJJr

ji^iiiiÉi^rtitoriiHiTrf'iifeaiiîîÉi. -^^iJ
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Ville et Diftria de,

MONTRIAL,

>i i«- 1,1

Rivière Chambly,
rn

- ^1 1.
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DISTRICT DE MONTREAL.
fJean DeliOe,

.

François Le Guay^

Jean Gerbrani ^eik,

jjintoineGnxtf
,

Loîij ^/f/'it Spupratp

Matburin Bouvet^

Barthekmi Faribaukf

Monfr. Maillet

f

Edmonde Henry^

y, Burke,

Pierre Retny Gagnt^

^ Louis Cbar/es Foucher^

- - Marin Jeh^nne,

VaTCBncs, Verchcree et Cpntrecœur, PX'Duvernay
Seigneurie de la prairie la Madeleine, Pierre Lalanne>^

Baye de Nicôlet, St. Fransois, Ya- V ^ . ^.
maika et Sorel, /

IHe JefuS) Terrebonne, la Chenaye. % <y n r .

Mille Ifles et Rivière du Chêne, »^î«« ^«/''»'

^Boulange, Vaudreuil, Ifle Perrot, t «v r^r ^ # .

•
Chateaoguay et Ste. Anne, yjofiphCabn.v,

Seigneuries de Ruyville, de Lorme^ i p _ , _-^

Belœil et St. Charles, f^' ^' ^^ ^'^'''

^L'AfTomption et dépendances,
Boucherville, - • >

Boucherviiley ....
Pour les paroiiTes avi Sud du

ileuve de Chateauguay à

Sorel, la baronie de Lon-
gueuil inclufe, maisiafei-

gneurie de Belœil exceptée.

Machiche, Rivière du Loup, ^
Pointe du Lac, Mafqui- > Benoit Le Roi,

ngé et rOrmiere, J
St. Ours, St. Denis et St. Charles, x ^r » » ;.

Chambly,
yCbarlei Porhen

Saup'in»

François Racicot\

L, L. Qbalons, fh,

'Mîcb Gaucelîn Gaucher, Vdonyi'anCi

nonge
. OurS;

Rivière

OFFICIERS



t 25 3

\ufTlCltVLSdsla DOV A l^E dam la frêviftiè

de QUEB£C«
'àoMAt AiNiLiE, Ëcuier, Col/e^âur^ . . ,. .j,

'h»mas Scott, Ecuier^ Contro/eur* _ ^^

[Mr. Lauchlin Stnitb, t y*/». ,^^

Mr. Peter Mill.,
>^>«^*-

ter'
'^

n"*^ yCommh. - ^ ^ '
-

Willum Carey, '
i

Philltpe Loch| Ecuîer, IttfpeSIeur à Montréal*
'

IMr. Jean Gcrbrand Beelc, Vifiteur à Montréal.
[

iFelix O'Hara, Ecuier, Depute-coUeêleur à Gafpé*

O F F I C I E R S du BvtiXAV de la Poste.
^

[UGUE9»FINLAy, Ecuier, Diredleur-géncral de la

Pofte pour la Province de Québec.

JMr. E. Edwards, Député à Montréal.

Mr. Samuel Sills> Député aux Troîs-RivIereSé
^

[Mr. Louis Aimé> Député à Berthier.

ItAXE dâs PRIX àpayer^ ^/Distances de

I
Poste en Poste entre Qwebec tf? Montréal,

iNoiiis des Maîtres de Poste et
j «^q I va

des Endroits de Relais. ^^ ^ S^

Par let Régulations de la Police, tous ??*§* "^ "^

Iceux qui louent des chen/aux et voitures S § tiî I tr*

Itf IJ«/<^tfc, doiventfe conformera l'Or- *
§ •*^* I

5^

Idonnance concernant la Pojîet *

| ît

(a) Le premier reîaUy fuivant la Loti efitaxéà <[/*. les

\^ugeî de Paix dans leurs feances^ en conjîdératlon de la

Ubtuté desfourages et des mauvais chemins, Pmt augmenté

,à^^..^jMi^'-.-:.,- iM:^]^^ ;i<.V;..'gny^ijif..-i.
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KoM« </tf MAITRES île POSTE
#f des Endroits de Rxlaic.

bt.De Voyer chez Gingras à

Auguilin, * - -

De Gingras chez Grenier à la

Pointe aux Trembles
De Grenier chez Dubué's à ditto,

Dz Dubuës à la Rivière de Jacques
Cartief, - - -

De Dubuës chez Godin, en-de-ja
de la rivière,

De Godln chez Marcot au Cap
Santé - - - -

De Pichay à l'Oueft de Jacques
Cartieri cnez Marcot,

De Marcot chez (b) Belifle à

Defchambault,

D« Beiifle chez Rolet aux Gron-
dines, - - -

De Rolet chez (c) B«îrvert bout

de rOueft des Grondin^es,

Lieues.

3 et demie,

1 et demie.

2

2 et demie*

2 et demie.

f.d.

3 6

I 6

2

2 6

•

9;
««
"^

fJ.

2 et demie. 2 6

à
'jf6,

Voyer n'a droit de demander fui*vaHt îa Loi que]

3/*. pour mener en villey mais tout le monde lui en paie qua»

trepour Jt'S raifons J«f'Menttone*es,

(b) ' C\Ji une trh bonne maifoti, ony trouve â*excclknîi

lits,"

(c) Boifvert traverfe la Ri'viere Ste, Anne en hiver, et

mène jujqua chejn Perin, En dcfcendant de Montréallt

Relais fi prend chex yofeph Coin à Ste. Anne, qui aune

hj^nne maijon chaude et des lits très propres, leS hôtes font

$blîgeans\ c^efi une trh bonne couchée oùron peut avoir le

mtÙeurmet Qafépuur déjeuner, Dt

^^^^^^^^^^^^^ÊÊÊ^'



r
ri

\f.J.

3 6

55

fJ.

l 27

NoMSr/r MAITRES de POSTE
£t des Endroits de Relais.

De Boifvert à la Rivière de Ste.

Anne, - . -

De Jofcph Goin, Maitre de Poftc

à Stc. Anne, •

N,B» Une très bonne maifon,

bons lits, et des gens obligeans.

Il mené feulement en dcfeend-

ant chez Boifveit.

De (d) Perin du côté de TOueft

de la Rivière Ste. Anne^ chez

Guilletle à Batifcan,

De Goin au côté de TOuefl de la

Rivière de Batifcan che» Bru •

ne), . - - -

De Brunel à Champlain chez

Lacroix, . - -

De Lacroix chez (e) Rfpcheleau

au i*ap la Madeleine,

De Rocheleau chez Brown aux

Trois-Rivieres,

La plupart des voïdgeurs pré-

fèrent d*aUer ce relais par eau.

la taxe pO'.'r une ou deux per-

fonnes eft 2/6.

(d) Pertn tra*uerfeîa Rivleri de Bat'ifcan fur la glace en

hiver, et s* arrête cbtm Goin.

(e) La maifon de Rocheleau y au Cap, efi un.e des meilleures

qu'on troutfefur toute cette route^ et un très hn endroit^our

IV arrêter 4
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Vou% de MAITRKS dt POSTE
etdti Endroits di Relaii.

De (f } Brown chez Panneton à la

Pointe du Lac,

Pf Panneton chez Le Sieur à

Machichc, • -

pe Le Sieur chez Ferles à laRi-
%iere du Loup, -

T)t Furbes chez (g) Belaîre à

Ma/kinongé,
De Belaire chex Lavanture à

Neuyorke, - •

De Lavanture cbc» Généreux à

PcTthier, - *

De Généreux chez (h) Lafcntaine

à Dautray, - • -

De Lafcntaine chez Robilîard à

h Valtrie,

De Robiilard chez (i) Larche à

St. Sulpîce,

Pc Larche chez Dcfcharnps à

Repentigny,

De Dubreuil bout de ride de

Montréal, chez (k) Poirrass la

Pointeaux Trenribles, - -

• I

Lieyej»

3 ef "iquart

4
Id.

2 et demie*

3 et dctntf.

z et dimit.

3 3

2 et demie.

2 6

->. 6

2 6

2 6

26

(f) Une très bonne ûUberge et tons lits,

(g) Une bonne mûtfon et de bons Ht5,

(h) Un très beJi endroit pour toucher,

(i) Larche traverfe la i^ittiere en bî'ver ehegi Dubreu'il,

au bout de l^JJle de Montréalt et on lui pale 2/6.

(k) En conjideration des mauvais chemins entre h matfon.

ie lotiras et rdantriuly performenc refufe deluipaier
$f*
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4

3

3

2

U

2 6

Dubnu'di

h maifai

aier 5/".

( i9 J

NcM8 di MAITRES de POSTE
et desEnDlLOiTS de KtLAis,

De Poitras à Montréal,
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Une Calèche.
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Nul Maître de Pofte ne mènera, fous quelqu'e prc*»

texte que ce foit, au-delà des limites qui lui font af-

fignéesy fous peine d'uiiSheling par chaque lieue qu'il

paiTera la prochaine maifon de PoAe, excepté quand on
n'y poura point trouver de voiture^ auquel cas il eit

requis de pourfuivre.

Les bateliers ne doivent pas détenir les voyageurs I

ils font obligés d'entretenir de bons bacs, bateaux et
canots où il eft néceiTaire, ifous peine de dix Shelings»

Les Commiflaires de Paix font requis de lever ces

amendes par Warrants^ fur le ferment d'un ou de plu-
fieurs témoins dignes de foi. ^

Il eft ordonné que chaque Maître de Pofte aitrOi^-

donnance qui fait les règlements de la Pofle, affichée

dans fa maifon, pour Tinfpeétion du public, avec Tan
vertifTement fuivant, publié par ordre de fon Excel-
knce le Général et figné par le Directeur Général de
la Pofle pour cette province, auquel le Gouverneur a
donné autorité de maintenir le bon ordre parmi le^

Maîtres de Pofle en cette provinoe \ conféquemmi ai;

fi un Maître de Pofte maltraitait un voyageur en qufl-

que manière, i! faudrait en porter plainte incontinent

au dit Direéleur, pour que le delinquent foit traité

fuivant qu'il le mérite, afin de éviter femblables fautes

de la part des autres.

AVERTISSEMENT.
LE S Maîtres de Pofte font par le préfent ftri(fle«p

ment requis de faire leur devoir avec promptitude
et bonne volonté, conformément à l'Ordonnance du
9 Mars^ 1780—et ii dans la fuite ils reçoivent quelque

mauvais traitement des Voiageuts, qu'ils en falTent

fans aucun délai leur déclaration, en fpécifiant les

noms Qf ceux qui les auront infulté, aân à'obtenlf
fatisfaâion.

Chaque Maître de Pofte cft de plus rcqtiîs d'appofer

dans queloue enàrvil vifible q;^ fa Màifon rC>r4ônnanCe
fus*

mmÊmmmmmmmm

iw

h-i

i'uthAitiitrtiiii if «..<u.itj. .«^
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ftis-mcntionnec tout au long, en Angloîs et en Fran*
jois, tyec le préfent Avertiflement,

J^ar Ordre defort Eoectilétice,

HUGH FINLAY, D* G. P.

Du Bureau de /a Poste, /e 10 de Décembre, 178^*

L£ S MeiTieurs qui voiagent frcqocmment entre

^ibec et Montréal^ f^avent que la Pofte eft un
ctabiilTement des plus utilet etdespluscommodes; fans

elle il y auroit beaucoup de délais et d'impofitîon fur

le chemin : Il n*y auroît pas moïen d'avancer dans

certains tems et certaines faifons, f^avoir, dans les

tems des labours, des femences et des récoltes, et en

toutes faifons lorfque le tesns cft n^auvaiSi les nuitl

noires et les chemins bourbeux»

Les Maîtres de Poile fe font plaints depuis longtems

d'une pratique injurieufe qui s'tftiafinuée et qui aug-«

mente journellement.

Dans les faifons que les habttans n'ont que peu à

faire, quelques Meflieurs, pour épargner deux ou

peut-être quatre fols par lieue, ou pour fe difper»fer de

îa peine de changer de voiture, engagent des habitans

â ks mener quatre, fix, ou huit lieues de fuite, en

pafTant (es pofles. Les Maîtres de Pofte obfervent,

qu'ils font obligés de garder un certain nombre de

chevaux, et oc- fe garnir de voitures convenables}

snaisque leurs chevaux refient à rien faire dans leurs

écuries à grosfraix, tandis qu'on permet aux habitans

de leur ôter le pain de la bouche, lorfque les tems fon^

beaux et les chemins bons ; mais quand ils font péril-

leux et qu'on ne peut n.ener qu'avec difficulté, il faut

alors que les Folles marchent; perfonne ne pade les

jWaifons de Portes en ces tems. —Ils obfervent, st cela

avec jurtice, qu'ils doivent avoir le bon avec le m3u«
vais, et ils difent ou'à moins que cette façon d'agir^

qu'on ne peut fe difpenfer de blâmer, ne foit décou-

ragée^ les Poiies tombcrom à terre; et tous ceux qui

voiagctonz

yoiagcroi

torquero

quand ili

Un pe

ont e«ut

4 l'aveni

La pit

et le mol

iàWCQt d

dont on :

tagcs pro

F

TH
moft ufc

there wc
road : in

tain tir

time> ai

ther isb
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înjurioi

encreaft;

In û
littleto
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bleof

carry tl

paffing

that th

horfcs^
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the haP
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yoîagcront feront fous le pouvoir des habîtans^ qui ex-,

torqueroat ce qu*ii leur plaira^ et qui ne mèneront que
quand ils voudront.

Un peu d^Attentîon à ce fujet, dirpofera ceux qui

ont c«utunrie de paiTer les Maifons de Pofle, de faire

4 Tavenir comme ils voudroiem qu*on leur fît*

La piioïable confidération d'épargner quelques fols»

et le motif intérelTé de fe procurer un peu plus d'an*:

fance, difparoîtront en confiderant, que la pratiqua

dont on fe plaint, privera le public à la fin des avan-

tages provenans d*une Poile bien réglée.

HUGH FINLAY.
»ii^—— I II ! lin «il—————————

PosT-Office, loth Deumber^ "^1^^*

TH E Gentlemen who travel frequently betwepnr

Sluebec and Montréal, know that the Foft is a

mod ufcful and convenient eftabiiihment j without \t

there would be grcat delay and muchimpoAtionen the

road : îndeed there would be no getting forward at cer-^

tain times and feafons, viz* in plov^ing time, feed

time, and in harveft, and in ail feafons when the wea^
ther iibad, in dark nights^ and when the roads are

deep.

The Maîtres de Pofte hâve long complalned of an

injurious pra^tica which has crept in, and whiclk

encreafes:

In the l^eafons v;hcn ihe cftuntry.people hâve but
littleto do, fome Gentlemen, to favc a penny or twot

pence perleague, or tofave themfelves from the trou-

ble of changing carriages cften, engage habitans to-

carry them four, fix, or eight leaguss on a ftretch,_

pafîing îbe Pofl-houfeF. The Maîtres de Pofte obferve^

that they sre cbliged to keep a certain numbcr of

ho'fcs^ and provide proper carriages, but that tlieir

horfes ^and idlein their Ôablesat great expence v^rhiift

the habitan» are permit.ed to Cake the bread oot of

theirraouths, when the wcather is fine and the roadç.

go^di^

\ï:
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good j but when it is peritous and a bardfhip to drqce,

they are obligedto turn outj no perfon pafles a Poft-

houfc at thefe timcs.—rThey veryjuftiy obfcrve, they
ought to hâve the good with the bad, and they uy,
thut Hnlefs this blameable praélice is difcouraged, the

Poft wi]) fall to the ground : Then will ail travellers

corne under the power cf the country peopie, who
willexaét juft what they pleafe^ and drive but when
theywiil,

A little attention tothU matter, will dirpofe thofe

who hâve made a praéiice of palTing the Poit^houfes,

to do as they would be done by.

The paltry confideration of faving a few pence, or

the r«l£ih motive of more eal'e, will vaniih when on«
confidersthat the praftice complained of will in the

end deprive the public of the great benefîts arifmg from
a weil regulated Poft. HUGH FlNLAV,

f

Catalogue Ju Clergé Séculier et Régulier du

Diocè/e de Québec,

Mgr. Jean Oliviir Br i and, Evêque de Québec»

Mgr. Louis Philippe Mariochaux d*£sGLit^
£véque de Doryllée, Coadjuteur de Québec*

M. Gravée
M. St. Onge,
M. MootgolÀer,

M. Huberty

COUFERNEMENr de S^U E BEC*
EN LA VILLE,

M. Auguftîn Hubert, Curé,

M. Lefebvre. V tr- •

j^u Sémitiatre,

Vicaires Généraux.

M. Bedard, Supéflîeur.

M« Cravé|

M. La Haiîîe,

M. Robert.

JuX

LcR.F
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^ux Jéfuttu

Le H. Père de G]apion> Supérieure

Le Pcrt Cafot,

Aux RécoUetu

LeR. PereBerey, Supérieur et Comminaîre-générai*

Le Père Ifidore. | Le Père le Simple»

A PH$pital général.

M. Choret^ Chaplaîn, | M. Raifine*

En riJlêrOrUam.
Mgr. d^Efglis, Su Pierre et St. Laurent*

M. Hamely Vicaire de Mgr. d^Efglis»

M» Guichaux, Ste. FamiUe.
M. Le Guern, St. Tran^ois»

M, Pinet, St. Jean.
Cûtédu Sud dufleupe^

M. Dubois, Bécancour.

Le P. Louis^ Récollet, St. J^n> St. Pierre et Gem»
tilly.

M. GatieQ» Lotbinîere et Ste. Croix»

M. Noël, St. Antoine. / .
*

M. Griault^ St. Nicolas.
,

M. Verreau, Tainé, Ste. Marie. '

M. Jean, St.Fiànçois et St. Jvfeph^
M. Vefina, St. Henri,
M. Berthiaume, Pointe Lévi et Beaumonti
M. Sarault, St. Charles. 1

M. Roy, St. Gervais etProtaîs,

M. Lagroix, $t. Michel et Beaumont#
M, Lamotte, Vicaire de M. Lagroix»

M. Garrault, St. Vallier et Beilhier.

M,' Bedard, St. François et St. Pierre.

M. Perrault, le jeune, St. Thomas.
M, Panet, le jeune, Plilet,

M. Paquet, le Cap St. Ignace et Tlfle aux Oieî,
M. Verreau, 'c jeune, St. Roch.
M, Foucher, St. Jcart-port'jolt,

M, Lefcbfre, Ste, Ance* x
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M. IPanety Tainl, Rivière Quelle»

M. Truteau, Ka«ioyralka.

M. Leclerc^ Cacouna, Tlfle Verte et Rimouiku
M, Le Roux, Ifles de la Madelaine.

«Jbf, Bourg, Rivière St. Jean, Acadit» Bai« des Cha«
leuri et Gûfpé»

M. M*Donald, IHe St. Jean,
Cotédu Nord du Fleuve»

M. Aubry, TadouiTac et tous les p^ftse*

M* Compaisy Ifles aux Coudrea, Éboulemens et Mal*
baie.

M. Gagnoiii Baie St. Paul et Petite Rivière*

M» Corbin, St« Joachiim
M. Dérome, St. Anne et Ste. FerreoL

M. René Hubert'et Louis Hubert> Château Riche et

Ange Gardien.

^* Renaud, Beauport.
M. Borel, CharleÂourg*
Le P. Girouft,«Jéli]ite, Nouvelle Laurette*

-M. De Lotbiniere, Ancienne Laurette.

M* Defchenaux, Set. Foi* •

M. Beriau, St. Auguftin.

M. Bain>, Pointe aux Trembles et Ecureoilt»

M. Filion, Cap Santé.

M. Labaéie, Defchambault*
M. Guay, St. Anne etGrondîneS*

M. Morin, Vicaire de M, Guay*
M» Huot, Baptiftkan, Champlain, Ste. GénévSvej et

Rivière des Envies.

GOUVERNEME^r de MOt^TRÊAL*
EN L A V I L L E.

j4u Setninatre,

M. Montgol6er, Supérieur du Séminaire, Curé.
M. Guay,

I
M. Guilleminj^

M. Poncinj
, j M. Dufau,

M, Braffier,
{ J^. Ecuycr*

M. Ou

LeR.

LeR.

-

M.
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Au Collège.

M* Curateau.

Aux Jéjuiteu

Le R. P. Well, Supérieur.

Aux Recolletu

Le R. Père Théodore, Supérieur,

Parojffès de l *JJÎe de MontreaU

M. Oallety Lachine*

M. Conefroye, Pointe Claire.

M. Beflfon, Ste. Geneviève et Ste, Anne.
M. Bauzel, St. Laurent. . ^

M. Fortin, Sawlt aux Récollets et Rivière dcsPraîrîeSr

M. kacine^ Pointe aux Ti^embles et Longue Pointe*

De rifle Je/us.

M. Marchant, St. François.

M. Renoyer, St. Vincent de Paul.

M. Lemaire^ St. Martin et Ste, Rofe*

Coté du Nord du Fkun/e.

En la Ville dfs TroiS-Rivieres.
M» St, Onge, defTervant le Cap de là' Magdclaine et la

Pointe du Lac, * • *

M. Mailloux, Curé des Trois-Rivieres.

M. Bertrand, Yamachiche.
Le P. Petrimoult, Récollet, Rivière du Loup»
M. Rinfret, Mafkinon^é,
M. Catin, St. Cuthbert,

!

M. Pouget, Berthier,

M. Afchannbault, la Valtrîe, la Noray et St. Paul.
M, De Lorimier. St. Sulpice,

M, Sr, Germain, Repentigny.
M. Petrimoult, St. Pierre du Potage à rAfTomptioni^
M. Bro, St. Jacques de la Nouvelle Acadic.
M. Foucher, St. Henri, de la Mafcouche.
M. Reaumont, h Chenaye.
M, Ptoult, Terrcbonne.
M. Perrault, Tainé, Rivière du Chêne et Blaînville.

Mrs, Guichard et Brun, Lac des deux Montagnes
Mrs, Hubert etPayct, au Détroit, &c.
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1» Co/é du Sud du Flewvê.

M. Deguyre, St. Michel de Vaudreuil»

M. Denau^ SouUnge et TIAe Perot.

M. DumouchelyChateauguai*, et St. Regîs,

M. Ducharme, le Sault St. Louis.

M. Gamelin, St. Philippe et St« Conftanf*

M. Chauvaux, Ste. M4rgueritte de Blairfindie»

AI. Filiau, la Prairie.

M* DcmeulJei Longeuil.

M. Dufrofty Boucherville*

JVf. Duburon, Varennes.

Al. Carpentier^ Ve^herei*
M* Kimberty Contrecœur.
M. Martel, le jeune, ^orel et PIfle du Pas»

Le P. Chrifoftome^ Récollety Mafka.
M* Lenoir, St. François.

M. BralTard; Nicoletet Baie du Fevre«

En la Rivière Chambfy»

M. Menard, Chambly.
M. Picard, Pointe-Olivier.

M. Du Rouvray, St. Hyacinthe.

]W. Norfeux, St. Mathieu de Belceil»

M. Martel, Tainé, St. Charles.

M. Gervaife, St. Antoine.

M. Cherrier, St. Denis.

M.' Porlier, St. Ours.

Clergé de FEglife ^glîcane dam la Pro'vime de

Québec.

ÛaTtd Françms de Monmoîlîn, Rc£leur de Québec.

David (*habrand DeTIde, Rêveur de Montréal.

Jean Baptiftc Léger Vcyffiere, Reâieur des Troîi-

Rtvîeres.

Jajnei Tanfwell; Maître de TAcadémie de Qgebec«

Prii
•(L

tites ra

riciers

grande

tuyaux

naire,

on labc

mel, d

ci-aprè

les Aies

autre cl

ieroit n

I^oflîble

ainfi qu
propre

molécu
les dev
de la ni

duifent

produii

car lori

propri(

ne fail

la chai

tene,

la ten

pluiesl

On
deftin<

doubh

fertih

4'3nn<



"SSS

lie*

; Québec,

réal,

18 Troîi-

QgebeCtf

[ 39 ]

S U R L F. S

Principes d*AG R I C U L T U R E.

L*OBJ£T qu*9n fe propofe en labourant ]«•

terres eft de faciliter h multiplication des pe-
tite! racines qui conduifent à la plante les fucs nottr*

riciers j car les racines s^étendcot à des diftanceb plus

grandes qu'on ne crotroit, et au lieu de deux ou trois

tuyaux que chaque grain produit par la culture ordi»

naire^ il 8*en éleveroit dix ou douze et même plus, *fi

on labouroit les terres félon le fyflénie de M • du Ha»
mely du moins il le prétend ainfi, comme on le dira

ci-après. L*eau eft un véhicule néceifaire pour que
ks fucs nourriciers paiTent dans les pUntes j mais d*ui|

autre côté fans une chaleur convenable,. cette eau leur

ieroit nuiiibles il faut donc faciliter, le plus qu'il e(|

polTible, rintrodu£tion de Teau et des rofées de U terre»

ainfi que celle des rayons du folei! j or, rien n*cft plus

propre à produire ces effet s^ que de réduire la terre eit

molécules les plus petites qu*i4 ell poifible, et plus on
les devife, plus on met le terrein en état de fournir

de la nourriture aux plantes, et c*eil Teifet que pro*

duifent lesjabours multipliés* Un autre effet qu'ils

produifent encore, eft de détruire lesrotiuvaifes herbes,

car lorfqu'une terre en eft bien nette, le froment s'ap*

proprie toutt la fubilance de cette terre*.

2,f Les labours tendent les torres plus fertiles qaf
ne fdit le fumier^ et font bien moins difpendieux ; car

la charrue ne divtfe pas feulement ^es molécules de la

tene, elle les change de place et renverfe le terrein {
la terrç foulevée fe iaifle péaétr^ par les refées, les

pluies et le foleil.

On donne trois ou quatre labours aux terres quVn
deftine pour le froment : on a même éprouvé que H on
double le nombre des labours, les terres en feront plus

fertiles, que fi elles avoient été beaucoup fuméîs. Pour
49nncr trois labours d.' plus à un arpent, il n*en peut

B 2 coûter

*"**î
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coûter que iSlîv. au lieu qu'il en couterolt plus de 60
llv« fi on étoit obligé d'acheter le fumier. Pour don*
oer de bons labours aux terres fortes, il eft abfolument
fiéceflaire que les mottes fuient bien rompues et ré-

duites en petites molécules, afin de faciliter à la terre

]e paffage de l'eau et des *ayons du foleil. Les terres

légères n*exigent pas tout à fait tant de labours.

On peut, avant que de labourer, brifer les mettes

avec un roleau pourvu que la terre ne foit pas trop

humide: on doit en dire de même pour la méttiode

de herfer les terres après qu*elles font femées*

On doit labourer par billons dans les terres fablo-

neufes: on laboure la terre à plat ^ on la feme et ou
enterre le grain avec la herfe

;
puis on forme à deux

pieds les uns des autres, de profonds filions avec une
charrue faite exprès, c*eft ce qu'on appelle billonner^

Labours des terres a bled, félon la méthode ordi-

naire. On en doit donner trois avant de les enfemen-
cer. Le preTiîer en automne, ou du moins au com-
mencement de Novembre : il a pour but d'ouvrir la

terre et de détruire les mauvaifes herbes, c*cft ce qu'on

appelle en bien des pays faire la caifailie, et en d'au<i

très guereter. On doit faire les raies les plus droites

et le plus p:ès Tune de l'autre qu'il eil poifible : quand

on laiffe le chaume de la précéd<!nte dépouille, il faut

qiie le%]aboi]r foit plein et profond pour que le chaume
fe mêle avec la terre. Après ce premier labour, on

doit émotter ou cafîcr les mottes, afin que la terre foit

plus maniable et mieux préparée pour recevoir les in»

iBuencesde l'air, ce que l'on fait ordinairement avec la

herfe ou le cafiTe-motte. Le fécond labourvfe doit

fjire après le hiver, et même un peu plus tard Jelon le

tems, on Pappeile hinage i il eft deftiné à détruire les

mauvaifes herbes qui croîiTent fur le gueret, ainfi il

doit être profond. Le troifieme fe donne lorfque

l'herbe commence à abonder, on l'appelle tier^age, c'eil

celui qui précède ia (enaailie \ il doit être aulîi pra»

fond ;
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fond : on doit fumer les terres ayant que de le donf.c-r.

Lus lerrcs qui f ouflTent beaucoup d'herbps, comme
l'onr les fortes» demandent quatie ce mcTe cinq la-

bourif 5 et alor& on n'en donne que deux pleins, n".ais

il fufBtdedeux ou trois aux terres légtres u, fabloneuft -,

Labours des terres à menus grains. On donne or-

dinairement le premier avant l'hiver, et le ftccnJ a.

vant de femer : il y a des gens qui brûlent le chaume
de U dernière dépouille vers la Saint Mai lin, et par \^i

premier labour qu'ils font en même ïtms, ils n^éUnc
les cendres avec la terre, et ilb donnent le Tccond vers

le moi de Mars, tems auquel on enfetaence ces lotus
déterres.

Règles à garder dans le façon de labourer.

1 ® Le laboureur avant de comaiencer fan Ifboiir,

doit cennoître la qualité du champ, et favoir s'il a U
profondeur fufîifante : elle doit être au nicins de dix-

huit pouces de benne terre 3 il doit eifarter et tpisi-

rer la terre avant chaque façon.

2 ® Ne point labourer ni tioptôt, ni trop lard, ni

dans un tetns trop froid, ni par la pluie, ni lorfqne la

terre eft trop imbibée d'eau, ni quand elle eft trop féche,

comme dans les grandes chdlcurs, mais il doit le faire

dans \in tems couvert, un peu humide, çonnme aprè?

nne pluie ou de grsnds brouiilatds ; car il faut que la.

terre foitun peu adoucie par la moiturede Pair. En
général, on peut l^bjurer les terres hu^nides par ua
tems fec, et les fabloneufes par un tems humide*

3 ® Donner des labour? plus ou moics profonds et

fiéquens, félon la qualitéde la terre: ainu, les terres

grafles, humides, et les novales, doivent tcrel^bourét

s

au moins trois fois et très profondément, et de tell^

forte que le coûtre avance bien avanr, fan^ néanmoins
élever une trop grande largeur de terre, ce qu'on ap-

pelle labourej: à v'i've jauge ; au ^jontraire, les fablon-

eufes et pierreuies doivent Pêtre peu.

4® On doit mettre en filions, et aillions hauts

E 3 ioutes
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t«ut«s 1e« ferres où Poii troute à quelques pîeds^e pro-

fondeur un lit d^ergîle^ deglaifj, ou d'autre terre graife

et compaflcy qui garde Peau fans qu*elle paHTe ou'filtre

au travcri, parccque Tcaune pouvant pénétrer deflTout

les fillont aident à l*égouter et empêchent que les terres

ne foilnt trop humides. Les filions ne doivent point

e te trop longs, parccquMIs ne peuvent être bien droits,

et quMis fatiguent trop les bétes.

5 "^ On doit mettre en planches ou labourer tout-à*

fait à plat les terres où Ton trouve à quelques pieds de

profondeur des carrleresi ou un lit fufKfamment épais

#fe pierre^ de fable> et de toutes autres cfpeces de terres

j.\i travers defquelles Peau filtre aifément : il feroit

inutile de faire des filions dans cette efpece de terrein.

Tel eft celui ^^^ environs de Paris et de diverfes pro»

vinces^ que Ton laboure en planches^ ou tout*à-faità

platt Ceux dans lefquels Peau paiTe le plus vite doi.

vent être à plat, et ceux ou elle filtre plus lentement,

en planches. Enfin, labourer en travers fur une col-

line, et non pas de haut en bas comme fur les terreins

unis, pour le foulagement des bétes. Dans les mon-
tagnes et les coteaux, il feroit bon d*y faire dans les

endroits néceilaires quelques rigoles qui traverfent les

filions, non «n ligne direéle mais en zigzag pour éviter

le ravage de Peau*

6 ^ Les filions doivent être égaux et droits pour

mieux détruire toutes les herbes et rendre la terre plus

fertile : le laboureur doit marcher toujours dans la

laic lapluspouveDe pour ne pas repiquer le labour.

£n général, iej filions doivent être plus élevés et

.jnoios longs dans les terres hunnides et gralfes, que

dans les terroirs fecs. Dans les premiers, ils ne doi-

Tcnt être q#e de quatorae à quinxe pouces de largeur

fur treize ou quatorze de hauteur. A Pégard des terres

fortes qui boivent P.#au, on peut les labourer enplan«

ches larges de huit à dix pieds, mais dont h milieu doit

tin plus» çlcvéque les extréovités,

Nouvelle
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Novelle obiervatlon fur les filions* La plupart det

laboureurs les font indiflTéremmenr'd^un fens ou de
Tautre félon leur routine ou leur caprice. La dircéii-

on des filions n^eft cependant point indifférente, lorf-

qu*il n*y a pas d*empêchement) c'efl-à-dire^ dans un
tevrein uni, il eft eflentiel de les aligner toujours du
i^eptentrion au Midi, et non deTOrient à TOccident.
Ceux qui (ont dans cette dernière dtfpofition ne pré-

Tentent en hiver qu'un côté au foleil qui le degele, du
moins en partie, aux environs du Midi : la ouit fui*

vante le même cdté regele \ le foleil le degele encore

quand il repatoit : cette opération du foleil fouvent

réitérée met le bled, pour ainfî dire, entre deux gla«

ces^ et le fait périr la plupart, de façon que dans le

haut tems il ne s^en trouve prefque plus de ce même
côté des filions : ce qui diminue la récolte de près de
la moitié. Ceux au contraire qui font alignés du Sep-

tentrion au Midi, ne courent pas le rocme rifque ; ils

ne préfentent que leurs pointes au foleil, leurs côtét

n^elTuyant fes rayons qu'obliquement n'en fent pat

échauffés et dégèlent de même : \\ bled y efl toujours

égal et la récolte meilleure. Cette obfervation eft de
l'auteur de la pratique des défrichemens.

Au reile, les bêtes qu'on emploie au labourage, foirt

les chevaux oi> les bœufs, ou les mules, félon l'ufage

des lieux; on emploie ordinairement ceux dont Tef-

pece efl la plus commune dans le pais. Il eft vrai de
dire que les chevaux font beaucoup plus d'ouvrage que
les bœufs, mais ceux ci réfifttnt plus au travail, font

moins fujets aux maladies, et coûtent moins ànourrir*

Labours fuivant la nouvelle culture. L^auteur

de cette nouvelle méthode, les vrais moyens de fe pro-

curer une abondance de bled font, i ^ de (aire produire

aux plantes beaucoup de tuyaux : 2 ^ de faire porter à
cbaqut tuyau un grand épi ; 3 \ que chaque épi foît

rempli de grains bien nourris. Or, c'eft parles la-

bours qu^on d9Anc aux plantes^ Jorfqu*elles vegeteot

et

%\

««W'TOinln



{ 44 3
et qu'elle? prennent leurs ^ccroinements^ qu'on peut

ODtei>;r ces trois e/rets. Jl prétend que ce n'tft que
par Ci nouvelle roait^eie de cultiver les bleds qu'on

peut efperer ce fuccès ^ il développe Tutilitéde chaque
iajbour qu'on doit donner aux terres. Selor> fts prin-

cipes^ \t labour avant Tbiver a pour objet de faire é-

couler les eaux et de préparer les terres à être ameu-
blies par les gelées de l'hiver. Celui qu'on doi>ne a-

près les grands froids palTés, fait produire aux plantes

une grande quantité de tuyriux: les labours, fuivans^

^X jufqu'à ce que les bleds ibient dé^euris, font forti-

$er les plantes, allongent les u-yaux, et donnent la

groileuraux épi^« On ne peut pas absolument déter-i

miner le nombre de ces labours: il dépend de Téta^

des terres : car ù, par exemple, elles étoient trop hu-
mides, iJn*en faudroit pas faire dans ce tems-là, £n
général, il eil conAant qu'un labour avant que les épis

iortent des tuyaux efl très utile j mais le dernier eft

ie.j)lu8 important, il fait que les grains £e foiment

jufqu-à la pointe de l'épi, et qu'ils grofliflent t il faut

j|ç faire dès que les fleurs font paifces.

Il veut qu'on exécute le j}renriier labour du prîntems,

de cette manière;, i ° Il faut néceffairement donner

quatre pieds aux plattebandes, et avoir attention que

les rangées foient conduites bien droites; 2 ^ tirer une

J'aie en renverfant la terre de la plattebande, et f<j ré-

gler de façon qu'il ne relie plus que le terrein fuffil-

ant pour que la féconde raie puilTe approcher à deux ou

trois pouces de la rangée femée* Comme cette pre-

jnîere raie règle toutes les autres, il eft important qu'«

t\\Q Toit parallèle aux rangées, quand même on devroit

faire conduire les chevaux par la bride ; c'eft le moyen

^'éviter les embarras qui pourroient dégoûter de la

jnou.vilîe méthode- Or, cette première raie «Vant ûien

jdirigée, toute la pîattebande jf(t laboure avec faciliié^

.5 ^ f«(ire la féconde t?'^é dans le même fens que ia pre-

mière, ça approchant fort près des rangées j 4 ° faire
•

la
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la trolflenae en fens contraire et renverfer la. terre di|

côté des rangées s par-là on remplie le Alton précedém^
ment fornnéy et les racines peuvent s'étendre dans cette

grande épailTeur de terre remuée : 5 ^ continuer, à laW

bourer dans le même fens et donner le plus.de ]ar«*

geur qu^on peut à la bande de terre que Ton vçrfe di^

côté de€ rangées., jufqu*à ce que ia plattebande foit

labourée très près de l'autre rangée ^ et finir par unq
feule raie, que Ton exécute, en renverfant la terre àiA

côté de ia rangée où Ton vient d*ouvrir un fillon*

Le fécond labour fe faitainiî. On continue de rcn«

verfer la terre du côté où l'on n'a fait qu'une raie 5 et

quand on eft arrivé à l'autre bord de la plattebande^ on
laiiTe la valeur d'une raie que^ Ton ne laboure point,

mais fur laquelle en renverfê la terre de la dernière

raieque l'on li'.bcure. Au reflue, on peut fe difpenfer

de faire ce fécond labour avec la charrue, quand la terre

ne pou^Te pas de ttop mauvaifes herbes, et on fe con*
tente de palier le cultivateur (forte de eharrue) auprèf

des rangée-. Enfin, on finit lett labours en pailant une
ou deux fois au milieu des plattebmdes le cultivateur

sittelé de deux chevaux, parcequ'il entre qua r? ou
cinq pouces plus avant ^n terre que ne pourrait faire

l, la charrue, ,r

Pour parvenir à renvcrf-r toujours la terre du côté

des rangées (os qji eft en cfT^^vdiilicile, parceque la

roue tombant dar.s les filions oérange, la direction du
foc) il faut ouvrir à tous les labours un petit fiUon

tout près des rangées, par lequel on renverfe la terre

du côté de la plattebande, et fur-!e-chaaip on doit

remplir ce fillor^ et renverfer exa^ement, et le plus

qu'il eftpoflible, la terre fur lepieci du froment.

Prennons, pour exemple, une ferme de 300 arpcn».

d'exploitation, i ^ Vn laboureur qui a une pareille

ferme doit avoir trois' charrues roulantes, et au moinj
fept bons chevaux: 2^ il donne trois labours aux

300 arpens de fes terres, qui font deftinces pour le

froment s

A i

^•^i«JliBI
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froment 1 ceux qui font bien montés eii chevaux don^*

lient quatre façons ^ a portion de leurs terres qui r««

?oit plus difficilement le degré d'atténuation nécef*

aire; on peut eftimcr ces terres à douze ou quinze
arpens : 3^2! donne deux labours aux terres qu*il

defHne à porter de i*orge, des pois» &c* et un labour

à celles qui doivent produire de Tavoine : d'autres en

donnent deux; et comme dans ce compte il y a des

terres labourée? deux fois; on peut les eftimer au tiçrs

de la foie qui eft 34 arpens.

Selon r?s principes de cette forte de culture, le

même laboureur qui a une pareille ferme|doit defliner

cent cinquante arpens de fes meilleures terres à être

enfemencés en froment : et leur donner cinq labours.

Labvurs des Jardins. Ou les fait ordinairement à

la bêche et à la houe: le premier labour confifte dans

le défrichement du jardin; on le fait dans un terne

fec pour les terres humides ou fortes» il doit être pro«

fondj et donné dans un tems humide pour les terres le*
;

gères et pierrcufes. ^

On donne quatre et même jufqu^à cinq et lîx la*

bours par an aux arbres fruitière; au printems^ et à la

Saint Jean» à la un d*Aout et avant 1 hiver» mais on

ne doit jamais les labourer quand ils font en- fleur*

Os doit labourer fouvent les plantes potagères ; ce la-

bour doit être fait à la bêche lorfqu*on veut planter ou
flmer ; on en doit faire de profonds au milieu des quar»

tés, et de légers parmi les menus légumes. On fer*

fouit, ou on bécbe les plantes» qui font près les unes

des autres : on divife pour cela les quarrés dans l' ur

hrgeuren diverfes planches de quatre à cinq pieds» fé«

parées par des petits fentiers.
mtm

JUSTIFICATION çui porte fa Preuve,
VOUS déciîez mes Vers, cela fï*eft pas loyal,

Difoit à (on ami le Poète Sylvandre :

Kioi ? dit Tautrej comment en dirois-jq du mal l

Je n'ai janoais pu Its entendre»



^.*êii«-

Ut don*-

qui r«<*

nécef*

quinze
res qu*il

n labour

lutreB en

y a des

au tiçrs

are, le

: deftiner

res à être

labours,

rement I

fifte dans

un teiTM

être pro-

terres le-

et Cix la«

ns^ et à la

^
mais on

en- fleur*

es 'y ce la-

>}anter ou

idesquar-

Oiî fer-

:s les unes

dans l'^uf

pieds, fé«

REUVEé

oyaJ,

a mal l

r 47 ]
Le C H A R T I £ R DiY?tNv C O C H £ R«

DA N S un certisin pats il étoit un Chartier

Qui pafibit conilamment dans tout le voiiijiage

Pour un prodige du métier»

Il n*étoit fi profond bourbier.

Dont il ne fe tiiât toujours avec courage*

J^.v Lout de quelque tems le Seigneur du village

Il Pour mener Ton caroife eut befoin d*un Cocher.
Ill crut ne devoir p&s l'aller plus loinchercher :

Il appelle notre homme, et lui dit: Viens-çà, Blalfe,

Renonce à tacbarette, un bien plus noble emploi
Va t*!ittacher auprès demoi,

Te te fais mon Cocher, en feras-tu bien aife ?

Blaife accepte Th^nneur, rend grâce à Ton Patron^

Prend les rênes en main, hafarde Tavanture;

Mais pour fon coup d^elTai le rMuveau Phaëton
'

Verfa fon maître et brîfa la voiture»

De bon Chartier mauvais Cocher,

jÇ^eft ce qu*à bien des'gens on poûrroit reprocher*

r
s T R E s.CREANCIERS FRl'

Prêt d'aller fubir la fentencc

Qui l'cnvoyoît à la potence, , ^
Mafcariile difoit, en comptant par fes doigts,

Combien de gers à qoi je dois ! «

D'abord un quartier à mon hôte,

Dont il fe pronnettoit d'être pryé fans fnute t

Plus, tant à mes voifins, tant dans maints cabarets.

Je d.>is en cent endrcits, au faux bourg, au Marais,

Mes créanciers comptoienttous fur mon indu(lrîe|

Mais hélas, qu''eft-cc que îa vie !

Quatre tcus mereftoientj ils m'ont été hapés*

Je n'ai pas le fou pour leur rendre,

Et dans une heure on me va pendre.

Voila des gens bien attrapés !

PoJ»i

I
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PaiDS et Cours de la Monnoie enla Pn^

wime de Qnéhccfuivant rOrdonnance dk zg

MarSf 1777,
'

L'OR.. Poids.

Crosgrs,

La Portugaife plfant • 18 6
- 6 20La Moydore

Le Quadruple ou pièce t

de quatre Piftolcs '

La Guinée
Le Louis d^Or

17

5

8

3
En pAiant deux pennys un fart

C. établL An. C«

4
I

o
10

o
o

3 12

I

I

3
2

4
6

ling (ou quatre foU

et demi) pour chaque grain au-defTousdu dit poids.

L'ARGENT.

La PîaAre Espagnole '- «050
L'Ecu d'Angleterre - - 056
L'Ecu de France de 6 livres toornoîs 056

C.établi. An. C.

L'Eru de France de 4 livres 10
fols tournois 1

Le Shelling Angloîs - *

La pièce de France de vingt- i

quatre fols tournois r

L'Efcalin . - -

La pièce de France de trcnte-fix

fols tournois

042
o I I

o I I

o I o

018

o o
12 O

6

6

6 12 Ô

5

4 o

o o

Toutes les différentes 'pièces de Monnoîe d*Or eu

d'Argent ci-dénominées, les plus hautes conrtnDC les

plus hafles, auront cours à raifon de ces ditférens taux.

Et les dites cf èces de Monnoîe, on aucune d'elles,

feront légalement données en paiement lie toutes dettes

quelconques,

FINIS.
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An. C«

56 o o'

36 o ô

84 o o

-28 o o

27 00
uatre fols

: poids»

An. C,
//. /. d.

600
6 12 o
6 12 ô

S

I

I

I

2

O

6 o

6 o

4 o

o o
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